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LA PAGE DE MADAME! 
Nos décolletas 
Simple* ou ornées, drapée» ou adhéren­

tes et strictes, tes encorurea *om de toutes 
sortes, avec une forte t w o d f u e vers 
I orratmeot. 

Le jabot fait fureur, surtout an blanc. 
II est fait de tissu de sove ou orgaodi, 
plissé, froncé. Il part de la nait—nce du 
cou. d'un col. d'une patte a boutona, d'une 
cravate. La fermeture d a m le dos est 
«ctuaSement en vogue; e i e permet aux 
robe* d'être montantes devant et déoofle-

l — É h en lainage vert 

(ModèU. Je chez Lion.) 

R e b e d e broderie roae en Knon 

(Photo, N.Y.T.) 

Le goût français 

Le* mousselines divinement travaillées. 
le.> orgaad» de tous les colons finement 
eovraejes, les collerettes phssées si fines 
que Ion dirait f a s s i e d s papillons, les 
jabots innombrables tels que savaient les 
porter autrefois nos arand'mères. et ces 
gants précieux faits de tulle, se rappro­
chant aussi de la m.ta-ne gracieuse de 
jadis, les hauts volants flanqués à nos 
robes délicatement coupées, de façon à 
meeWer bien le corps féminin, le taffetas 
froufroutant, tout cela marque essentielle­
ment le goût français, le goût raffiné que 
toutes les femmes ont été radieuses de 
reconquérir. 

Nous ne parlerons pas. pour les avoir 
c'tées. déjà, des ombrageuses et souples 
capelines qui escortent si jol.merrt les 
toilettes en question. Et voici quelques 
charmants modèles : 

i° Robe très élégante en organdi 
î m prune de mauve par me sur fond blanc. 
De larges mancheron» très étoffés sont en 
organdi tout blanc, ainsi que le nœud 
piqué au devant du corsage. Gants de 
tuJJe blanc avec manchettes d'organdi. 
L^rge capeline lin dont la calotte est 
ceinturée d'un velours Parme. 

a* Toilette en voile bis pasttlié éme-
raude. Des découpes la façonnent entière-
mer. t. sauf les manches qui sont plissees 
et forment balkm. Un jabot orne le devant 
du corsage. 

y Robe très chic en mousseline blan­
che. Toute la fantaisie réside dans l'enco­
lure f**te de pattes sous lesquelles passe 
une « h a r p e en même meuasetine venant 
H nouer SUT le coté, vers la manche 
buiffame. Volants gracieusement disposés 
dans le bas de la jupe. 
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P o t a g e R o b i n a o n 

, Paire rouwir fortement, maie M O I 

Beéarne t s m é l t w f a i e 

Faire entre an kilo de pommée de terre 
• t i l er ." tuie" oeVuériVle* farine daae du |"^«* «*• l'"* ^ S S " " 4 * tegèreyent aelée. 
ks/qrre en r e m u â t de tempe en temps 
Verser petit k petit de l'eee ehaode en 
teurvant virement peur qull n'y ait pas 
de grumeaux. Saler, poivrer, laisser bouil­
lir ua instant. Mettre dane la soupière 
m e seAesoue. dee fines herbes heebéee. 
des ereotous frite, une on deux eoilleréet 
dé crime. Y verser ensuite le potage. 
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la marche», 
le jour... 
la soir... 
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raeeer pour une parée,, ajouter obtenir 
le jus d'usé moitié de dtron et 180 gram­
mes de Mère en pondre. Travailler cette 
p l t e evee de la farine Juaom't ce qu'elle 
»sit blea ferme. Etendre la pâte arec u s 
louleau et l'amener k l'ipalaeeur d'un 
quart de centimètre. Découper dans cette 
réte k l'aide d'un verre, dée ronds que 
l'on jettera dans de le greieee bouillante 
Laisser goauer e t dorer, pipe retirer et 

de encre. Servir trè* enand. 

Ite compères pes le nettoyant Ravi* I e u x 
produits utilisés Jusqu'ici pour vos lava­
ge* délicats. D en a «pûtes je* quant* , et 

'en • pas leua* Inoon-
nl Heeo X&TSS& 

proahrar» sort** de l igs—ie k l'eea eeWe 
Ceepar c e . léguasse e e petit* dée. 

rSru&kteU 
e* le* dkewesc s o i m Beat, 

REVUE DEJA MODE 
Le mode actuelle es grandement animée 

f e r la vogue de* blouses et dus chemi­
siers qui comportent le* plus charmante* 
fantaisies. On apporte k leur confection 
des innovations très heureuses et l'une 
dee principales cauees de cette variété 
rrovient de ce que la mode dispose de 
tissus innombrables, d'ofl naissent toutes 
les idées de coquetterie, de fraîcheur et 
de recherche. 

Le* linons, par exemple, sont l'objet 
d» la vogue du moment; nous le* avons 
en tous les tons, pastels, linens unis, 
linons brodés, ajourés, imprimés ou tissés 
de minuscules pastilles, de ligne* filetées. 
dr quadrillés, de délicates fleurettes, e t c . . 

Voici la grande famille de* pirjué», eux 
aussi en tous coloris, piqué de soie, de 
fil à fil, mousselines de fil nu de coton; 
voiles uni* ou fleuris de corollpg. de feuil­
lages, de motifs amusants et imprévus. 

En ce qui concerne les V.eures habillées, 
c'est-à-dire le domaine d«* soieries, le 
taffetas se classe premier. Il partage 
d ailleu.-s ea faveur avec la faille, laquelle 
noue offre de charmants écoessis, dee 
damiers, des rayures bayadères ou ea 
diagonales, avec effets d'oppositions des 
plus hardies et d'une exquise originalité. 

Nous ae renonçons pas au satin: satin 
blanc, gri* argent, qui apporte sens cesse 
se somptuosité pour nos blouses destinées 
k accompagner les pimpants costumes 
ocnpé» dans des «eieftes. dans l é ' d r a p 
satin, et dans dee ton» sombres. 

En général, les chemisiers ae portent 
rentrée dans la ceinture de la jupe. Ils 
•ont souvent travaillés de jours et de 
petite plis, de fines nervures. Beaucoup de 
ces chemisiers sont blancs; faits en crêpe 
dn Chine, en toile de soie, en faille, en 
piquée de soie façonnés de rayuree dispo­
sées de façon inattendue. 

Le* blouses se portent tontet rentrées 
dans la ceinture, tantôt avec une ceinture 

enaat se draper ou «•<• boutonner sur 
celle de la jupe. On fuit aussi de déli­
cieuse* blouses k basque très courte. 
plissees ou volentées: enfin, k la tunique, 
qui a fait avec succès son apparition il 
y a quelque tempe déjà, et qui plaît 
iufraiment. Le. tonique s,e fait alors en 
riches tiesus, elle adhère nettement an 
cerps. et descend graciei.se sur la jupe 
comme une robe. 

On es, .)loie beaucoup, et l'idée est 
excellente, les grands cols -capes pour 
erner le haut dee corsages et tenir lieu de 
manche» aux modèles qui en sont dépour­
vues . . C'eet ainsi que nombre de blouses 
sent agrémentées d'empiècements rappor­
tés , incrustés, qui. en vériti*. sont <le 
petits collets, auxquels on donne des 
formes di ' m e s : le* unes sont en pointe, 
les autres arrondies, ovales, avec enforme 
ou volants plissé*. 

Tou» lee chemisiers ont les manche* 
Icnguee. alors que lee blouses, casaques 
o'i tuniques sont a manches courtes, trois-
qtisrts ou k mancherons... 

Les cravatée, lee écharpes large* et 
ecuplee qni sont ua détail favori de la 
mode actuelle, ajoutent leur chic k l'ensem­
ble des blouses et des chemisiers. 

Nous devons donc rendre grâce an u i l 
leur, qui, en retrouvant FS vogue, nous a 
ramené le règne de la blouse fraîche 
pimpante, souvent renouvelée et qni 
apporte dane une toilette, cette note si 
agréable de jeunesse. 

D e même, la renaissance de la blouse 
peue a valu le retour de la mousseline, 
avec laquelle nous obtenone des blouses 
exquises, ressemblant k des fleurs fragiles 

Puis, comme pour parfaire le renouveau 
de jadis, renouveau qui fleure bon le sou­
venir, voici, sur nos chapeaux les coquets 
beuquets de fleure, les guirlandes qui 
ornent ei joliment no* larges capelines 
souples, car lee capeline*, tout comme lee 
fleure d'aotan noua sont revenuee. 

Mai* les fleurs ne s'emploient pas eeu-
ltment sur le* chapeaux, ne lee voit-on 
pae maintenant, garnissant l'encolure de 
notre corsage. De même, de nombreuses 
guirlandes tr i e fines se voient, enluminent 
M décolleté d'une toilette du eoir. Béni 
soit donc le temps des fleurs et des... 
cerise*. Le* ceriee* — lee fruits en géné­
ral — ees adorables grappes de groseilles 
rubis, les cassis mauves, les toutee petites 
fiais**, se joignent aux fleure et ornent 
également lee coiffures, font de délicieuse» 
boutonnières, et... font la joie de nos yeux. 

Pour la parure dee chapeaux, voici 
encore une autre fantaisie, le ruban niché, 
pesé simplement autour de la culotte 
C'est un genre nouveau, sobre et trèi 
élégant. 

te ts derrière, même si ce décoNetage est 
tcut petit, dan* ce cas l'arrondi sera 
délaissé pour 1* pointe. Notons les deux 
modèle» que voici, simples et jeunes : 

i* Robe en toile blanche, ornée d* 
découpes piquées. Petits mancherons 
raglan, col rond au ras du cou, que noue 
une cravate de ton vif. La jupe est droite 
et s'évase légèrement dans le bas. 

2' Charmante robe en shantung naturel. 
Le corsage est ouvragé d'un important 
empiècement avec mancherons très courts 
adhérant bien au bras. Jupe croisée, fer­
mée SUT le côté par troi* boutons de 
nacre 

Ces deux modale* conviennent particu­
lièrement à deux jeunes fines, peur la 
belle saison d'été. 

Ensemble : culotte, corsage e t boléro blanc, jaune et marron 

(Modela it chez Lion.) 
« p i e de 

(Photo, N.Y.T.) 

B E L G I Q U E 
Des mesure» urgentes 

contre l'espionnage 

LE CORSET OU LA GAINE 
exécuté sur mesure par M»» DECOCK. 7. 
nie d'Havre. Tourenine. voue oonvWmdr* d 
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• Non. Blasai • 

je préfère BLANCO 
ose m e lessive ma ravisai 
deux foie moine enar, mon 
linge aat mus Marie et je S 
aeejne Beaucoup de temps . 

O r e i l l e d e v e a u à l a p o i t e v i n e 

Prendre autant d'oreilles que l'on a de 
convives et le* choisir petites de préfé-
rinee. Préparer un hachis composé de 
viande de eeaa, jambon gras et maigre, 
champignons. Blanchir lee oreilles dans de 
l'ean salée bouillante. Garnir l'intérieur 
df chaque oreille avec du hachis et ficeler. 
Paire revenir lee oreilles dans du boa 
beurre. Les retirer peur faire roussir un 
oignon haché très fin et une cuillère* de 
farine. Replacer lee oreilles d e s * la cas­
serole, lee couvrir k moitié avec du bon 
bouillon et laisser mijoter le tout k feu 
doux pendant environ trois heures. An 
moment de servir, dégraieaer le jua, défi­
celer le* oreilles et lee dresser debout sur 
us plat, d* façon k former un dôme. 
Verser le jus auteur. 

Teinturerie A. MAINCENT 
>. r. VMU'AbrsuToir. etoebatx. T. «43.10 

1. rue M*rr*-d*-Koub*lx. Roubalx. 
03. r. Saint-Jacques. Tourcoing. T. 10.87. 

Teintures et Nettoyages 
de ton* vêtements et «annales» en te 

Travail rapide et soigné. Livrais, domicile.. 

Avec le SEPTUJNB d u Docteur Naro-
•IT—M. on prépare un* eau d* régime 
eupmliai lnéa. pétulante, économique. 
rn*an,ne i se ie tait du bien. Toutes phar-

« fi . 80 la botte pour 18 litre*, ld 

A s p e r g é e à lat h o l l a n d a i s e 

Faire cuire lee aspergée k l'eau bouil­
lante salé*. Apre* lee avoir égouttée* sur 

linge, lee servir sur un plat et lee 
aeeosapegaer d'une eeaee boUandaia* afcsei 
préparée i data eoe petite eeeeerale, met­
tre é s s i j s e s n d'esafs. ejetjter s a e eafiV 

de Meta*, d » seoir» , aa peu de se! 
ssaseade. Bien sailaseger le sont et 

ajouter deux décilitres d'eau froide. 
Tourner sur le fen jwou'su moment on 
rebaUttlon re se produire. La saace alor» 
doit ae trouver lisse. Betirer eur le coté 
e t s j e a t s r peu k a e » 100 grammes de 

de tourner. Addition­
née W Jea> BT*BT seeBaa» 

C h a r l o t t e a u x c e r i s e s 

Prendre un pain de mie, un oeuf de 
beurre très frais, un kilo de cerises. «00 
g-ammea de euere. un bol de crème double 
très fraîche, vanille. Dans un moule rond 
et profond de préférence en verre k feu, 
disposer eur tout 1* pourtour <st s u fend 
de* tartines de pain de ode de l'épsiaeeur 
d'un centimètre et giesjsement beurrées 
et légèrement grillées e a b a r . Far ailleurs, 
ayant dénoyauté de bï 
eocréee. lee taire cuire a 
verts arec le suer* e t tree peu Ceeu. Les 
cerise» étant culte*, lee disposer den* I* | 
centre du moule en les arrosant d'un peu 
ds jus. Mettre dix —'«"tef k four moyen 
et au sortir du four napper avec la crème 
qu* l'en l eeeeere du jus des cerises bien 
réduit Servir tree ebead. 

ta 
que chose, les 
vous trouveront autant d'élèves 
qu'il vous en faut pour occuper 
le temps que vous pouvez leur 
consacrer. 

Les protestat ions contre la désinvol­
ture avec laquelle l 'espionnage atrit sur 
le» travaux de défene* militaire à la 
frontière, ont amené 1« U o u v c m e m e n t 
i ag ir énenriquement. 

Mardi prochain, le ministre, i l . Bo-
v e*se , déposera sur le bureau de la 
Chambre ua projet de loi destiné à 
punir sévèrement quiconque aura 
aeiessmeat livré ou cemmuniqué. en 
tout ou en part ie , en original on eu 
reproduct ion, à une puissance étran­
gère on à toute personne agissant dans 
l ' intérêt d'une puissance étrangère, des 
obje ts , plana, écrite, documpnte nu ren-
geitrnemente dont le secret intéresse la 
défense du territoire. 

D e même celui oui . s a n s autorisation 
de l'autorité mil itaire, marit ime ou 
aéronautique, aura exécuté par ;in pro­
cédé quelconque dee levée ou opéra-
tione de topographie d a n s un ravon 
«Tun mvriaaaètre ou dans tout autre 
ravon qui sera ultérieurement Axé par 
}*, ministre Je la Défense nationale. 

Autour d'une place forte , d'un ouvrage 
de défense , d un poète, d'un établisse 
ment militaire ou marit ime, d'un éta 
blissesuent aéronautique autre qu'un 
aérodrome ou aérotrare. d'un dépôt, 
magasin ou parc mil itaires, à Partir des 
ouvraéree avancés, ou aura Pris des 
photographies d'un de ce* l ieux, ouvra­
ges ou établ issements , édité, exposé , 
vendu ou distribué ,d«e reproductions 
de ces vues. 

Le vote immédiat de ce projet serait 
réclamé. 

LES POUVOIRS SPÉCIAUX 
ET LES DEMOCRATES CHRÉTIENS 

Le Comité de l a L i g u e des 'travail­
leurs chrétiens s'eet réuni samedi , sous 
la prés idence de M. Ruiobei ». 

M. le ministre Van laacker a exposé 
le programme ministériel . I l a déclaré 
que lea dépenaea sociales ne pojvaie.nt 
p a s fa i re except ion et Qu'elles devraient 
eubir. comme toutes les autres, l'adap­
tat ion au coût réel de la vie. 

M. Marco a combattu cette thèse et 
le p r i n c i p e même des pouvoirs epé 
e ianx , disant que lé Gouvernement 
ava i t la major i té et Qu'il pouva i t lui 
soumettre t e* proieta. 

Le Conseil de la Ligue de* Tra­
vai l leurs chrétien* a cont inué, samedi 
après-midi , l a discussion du projet des 
pouvoir* spéc iaux . 

S o n t intervenue particul ièrement. M 
Pauwels , prés ident de la Confédération 
des Svndieat* chrétien* et M. I l e v m a n . 
ancien ministre, qui ont déclaré le pro­
jet inacceptable 

M. le minis tre Van i sacker a déclaré 
qu'il t iendrait compte de* observation* 
présentées . A p r è s une intervention de 
MM. V o u l o i r e t Bodaert , l'ordre du 
jour su ivant a été s h o o t é à l'unani­
m i t é : 

« Le Conseil central dee Travail­
leurs chrét iens, eooe réserve de la eons-
t i tut ional i té du proje t , e s t ime qu'il 
est inacceptable dans sa forme actuelle 
parce que manquant de s garant ies 
nseaeaaires en ee qni concerne le main 
l i en de l a légialation socia le e t ia sau­
vegarde des droits et intérêts légit imes 
de l a classe ouvr ière: émet en consé­
quence le vœu a n e lee groupe* démo­
cratiques ne votent le dit oroiet qne 
moyennant l'obtention de garantie* 
formelles et nécessaire* à ee Point de 
r u e , notamment cel les figuran-, dans 
l'ordre dn j o u r de la Confédération 
des 8vod ica te chrétiens du 2 9 juin. » 

Le Conseil • décidé, en outre, 
qu'avant d e prendre de s décision* défi 
nitivee, lea 8T0UT>es démocratiane* se 
réuniront encore avec 'e Con*et! cen­
tral 

LES AMITIÉS FRANCO-BELGES 
L a * Société da ta Légion d'honneur > 

section d'Avesnee (Nord) est arrivée sa­
medi k Bruxelles. A midi, ta Société 
s'est rendue a u Soldat Inconnu et a dé­
posé eur ta dal le encrée, une couronne 
cravatée aux couleurs françaises. 

Le major plet inckx. d u 8* de l igne, re-
nreeentent le ministre de la Défense na­

tionale, a saine kw * Légionnaires * f raa-
éala e t ta wwriirmnrtant Maire. La capl-
ta lns rMsttar. 4 8 l'amheiearle da France 
éta i t pake eut. D a n s l-apréa-midl, Isa 
* I g g M i a a l i a . * d'Avasnes. accompagnés 
4a ta . d a eaidrata lataMiratu da ta Bapu-

; M. Ceuat, ikai président d a M -
d'Aveenee ; de Motssac, Juge d l n e -

tructtou ; l e capitaine Honore, l ieutenant 
Delabellc ex-caporal Dittouquet *x -
aumdxuei Glroi. ee «ont rendus a la 
crypte royale da Lackan e t au mausolée 
4 a PoUu tooonnu e t y o n t déposé des 

T. S. F. 
Programmez 

du dimanche 8 juillet J931 

RADIO P.T.T. NORD LILLE (247,3 m ) . — 
g h. 30: «mission eepérantlste. 

10 h.: Musique reproduite: La Mascotte, 
grande sélection (Audran); Le Orand 
Mogol, ouverture (Audrsn) 

Vers 10 b. 30: OUTualon de la cérémonie 
de distribution des prix aux élèves du 
Conservatoire de Lille 

12 h. 13: Concert: Marche des areua-
dlers. du film «Parade d'amour* (V. 
Scnertzlngeri: Nuits parisiennes, suite de 
valses IA . acaeaota): Bosamonde. ouverture 
(T. SchuDerti: s i L'agent de la circulation 
iBlbos. Primat): bi J al le caractère en­
fant, par Blbos i étendre et R. Oeoreei) 
Dans les muguets, romance aans narolei 
fA Durand): Andante de la symphonie en 
ut mineur iL. Van Beethoven >. Rondalla 
cspanol* (Joaquln Caeaado). 

13 h.: Informations Disques. 
13 h 13: Les airs de Frsaaon (Salaoert) 

Mol J'aime ça (Baatlen et R. Oeorgei). 
Suite op. 16: 1. Prélude.2 Sérénade. S. Ro­
mance. « Tarentelle (8. Samt-Beéns 1 : Le 
alffleur et son chien, caprice oaracterlati-
quee (Arthur Pryor): Matelnat*. mélodie 
iRaolo Toetl); Bacchanale, extrait du 
« Tanhaueer » i Richard Wagner). 

l t h. 30: Musique reproduite Somebedc 
lovée you. fox trot (Toblaa et de Rose). 
The voue tn the al* vlUass chair, valse 
(Baba et Woods); t i ty. peso doble iLuo-
chael): Qrsdo l* mate, paee doble (Lu-
ciana); Qive m* s moment, plees*. velee 
'Roblc Whitlna): Adeltae. fox Uot (Nl-
cholla) 

18 h. 40: Reportage du Tour de France 
cycliste: commentaire» sur le Journée de 
repos k Bvlan. 

30 h.: Indication de l'heure. Résultats 
du tirage dee primée Information» 

20 h.: Chronique sportive. 
20 h. 13: reetlval Victor OalloU: Requis­

ses Italiennes: a) nocturne, b) Fête des 
vendanges (V. Gallois); La nuit, choeur 
mixte avec accompagnement d'orchestre. 
Allegro sympbonlque: Poème elléaiaque: A 
Jean de Bologne, cantate pour choeur 
mixte. 

Ï2 h : Disques: Vieux camarad' s mer­
c i» (Telke); On eur* tout TU (Morettt); 
Si l'on pensait a ça (Morett'i: Un verre 
de fine, du film e Une nuit de folle » (V 
Ecottoi, J'ai enguellé rpatron (Spenœr 
Maubon); Du nim «Tumulte» , qui Jair.it 
(Hollander); Le soldat aviateur (Christi­
ne i; Absence Illégale, dialogue militaire 
iMarc Hély et Camus): Au II»- Spahis 
(Marc Hély et Camus i: La chanson fran­
çaise (Ebl'.nirer); Ton soutire iBblingeri: 
SI Marie voulait, chanson (Maillait); Lee 
fayota, chanson (Bousquet Frésla); Tan*o 
«Caserne:» (Ouvrant); La leur» des 
vieux, monologue (Ouvrard); La soupe et 
l'bœuf, chanson (Helmar); L'ae-tu dltt ou 
1 aa-tu paa dit? monologue '(Bousquet); 
Derrière l'quarant'tros. eketch (Dmcbert-
Elmons). 

RADIO-PARIS (1.S43 m. 3, 13 * » . ; -
7 h.: Disque* — t h.: Disques: ktlcnon 
IA. Thomas); Carmen (Biset). — 9 b 20: 
Cour» d anglais — 10 h : Cour* d'espagnol 
— 10 h. 13: vichy: L* lune de mie' (Ro-
sev); Menuet guilleret (PUlppuccl): Campa 
(Hérold): Chant birman (Meaeagerj. Les 
Saltimbanques (Oanne); Les Moutons 
plaisir d'amour (Martini); Mascarade (La-
edme) — 11 h 30: Concert d'orgue: bonate 
IV iMendelasobn): Ctude (Schumasn) 
Invocation (Dalllerl: Toccata (Wldar) — 
12 h.: Causerie religieuse. — 13 h. 80. Ma-
gr.uicat (Bacb). — 12 b. 30: Bilboquet — 
12 h. 43: Dlaquee: Joli printemps (Lluoke): 
C'eet le bonheur (Dufas): Réconciliation 
(Cloasct); BlmbambuU* (de May). — 13 
h : Orcbeetre Paecal: Sérénade (Albenut); 
Marche libanaise (atagglar); Simple aveu 
(Thème); Radetrky (Strauss); Se* shaw 
lSimone); Les Berceaux (Pauré): Csarda« 
(MlcbleU): Jalousie (Oede). etc. — l t h 
Concert Joseph Hadyn. Les Saltimbanques 
(Oanne). — 13 h : Heure des Jeunes- Les 
petits métiers (Roeenthal); La Dame de 
Niort (Quatrelle): Le vieux portrai. (Ro-
icmonde Gérard et Chamtnade): a l* Ma-

UN VOL D'UN DEMI-MILLION 
EN PLEIN JOUR, A ANVERS 

Samedi , un peu avant-midi , rue dee 
Tanneurs, à Anvers , un encaisseur de 
banque traversait la vi l le , quand il 
demanda une auto avec chauffeur pour 
cont inuer s e s coursée. Il avait déjà 
touché 490.000 francs , lorsque arri­
vant rue des Tanneurs , un d e s coins les 
« l u s encombrés d'Anvers , l'auto fut 
emboutei l lée e t l'encaisseur vit arriver 
près de lui un individu correctement 
vêtu, qui lui p r i t les maine en lui 
demandant comment il allait . LVneais-
.«eiir. indécis, nr't I» main an'on lui 
tendait, mais au même noaient . 
l ' inconnu s'était gl issé dans l'auto 
avait saisi la sacoche et prenait la fa i te . 
Il s a u t a daaa u a e auto s ta t ionnant à 
quelques mètres de là et disparut avec 
son butin. 

Le aisrnalement du bandit a été 
envové dans toutes les directions. 

MOUSCRON 
kTULt.TlC.PAL.%Ce ru du Gaz 

— A l'occasion de la duo*sas. 
BAL avec orchestre d* 1«« ordre. 

CABINET OKNTAlKm ' da 
aBUVasLMANB. OsBasstsrlsas 
.a média 83. m e dn TélésTranbe 

•ses. I I I 
88 « Paie 

TOWI 
de bon marché 1 ' I Chsoseoree 8PCLIB8M, 
e- lo rv» de Tournai * SSemeerwii 4430B 

rlonnettes (Suzanne de S*e-CroU. Oewsee 
Brun); L'agrandissement (Chenal); Mada­
me Boulard (O. Badaud). — IT h.: 
dlea. — 18 b.: Concert. — 19 tu: 
Marchand d'habita (Crostéree). — 
Music-hall: Marche américaine (8 
Peealng of Salomé (Joyce); ç a m'es 
(Oberfeld): J'hésite (Oabarocbe): Oeus qui 
ne l'ont pas fait (Scotto). Ls Bop A. Bop 
(Matts): Chant crépusculaire (Brueesl-
mana): I Lltuanl (PoncbJaUl); aéréss»*» 
hongroise (Joncléree): Mars et TaBua 
(Oanne); L'amour s'est caché; Vtvre eaaa 
toi (Poterat). etc. — 22 h. 30: Pesée 

TOUR EIFFEL (1J88 av., U kw.). — 
13 h. 80: Orcbeetre: Le comte 4a lapaat-
bourg (Lehar); Suite populaire aaaavaaés 
(Léon!): Bonbens de Vienne aOseszes): 
Toréador et Andalouee iRublnsteln); *s>-
th o (ataaaenet): La perla (Laeecne): A 
mule vers ls ciel. — 18 h. «3: TnlieasSIISm 
— 1» h. 40: Tour de Franc*. — 88 A : LS 
vingt-troisléme valseuse, un acte da Oe-
llsa. — 20 h. 80: Chanson» de Pierre Bre-
vine. — 21 h : Musique russe: 1818 (TaRat 
kovreky): La Orande Pique rues* ( l i a i -
ky-Koraakoff): Litanie d* 
(OretchanlnoB); Credo ( 
Doloie» (Waldteufel). etc. 

RADIO-STRASBOCRQ (3*8 
30: Disque* 

mineur (Bach); Qu'au* doux oaaazs (Bee*-
nianssry); Dlr. dlr Jéboea (Bas*)); saVBase 
(Olucki; Suit*- lat ine (Wlotorl:- DaBaf l s 
teaapéte (Duermer): Patz oéla 
Oraison dominical; Marche d e ' 
iSalnt-Saana). — 18 h. 1 
18 b 80: Récital: Largo (Vivaldi)': PSS-we 
(Tartlni); Sonate (D. Mllbaud): t8)»l 
tuoso Toccata (Bacb); Caprice (PaamnlnD. 
- I l H M Tour d* Franc». - M a . M: 
Soirés alsacienne. — 22 h. 30: Denses 

RADIO-TOCLOUSB (333 métiee t ) . — 
11 h.: Refrain* danaanta — 11 h. 88: 
Chansonnettes; musique militaire — 13 
b. : Air» doperas-comique*. - U s . 18' 
Orchestra evmphoniqu*. — 12 h. 80* Ber­
née catholique. - 13 h : Méladlee — 18 
h. 43:: Service protestant. — 14 b. 88: 
Films — 13 h.- Symphonie peeeorali CBee-
thoven). — 13 h. 80: Quel en**, — M A : 
Orchestre de salon. — 1* b. 80: Thé e a a -
eant. — IT h 13: Oroheetre siaiaeia — 
IT b. 30: Mélodie». — 18 b. 18: Operéa — 
18 h. 30: o-cbe»tr-. — 18 b. 48: Oftessus. 
— 18 h.: Bal champêtre. — 18 b. U . Opé­
rettes — 1» n. 43: Dana*. — 80 A U t 
Filma. — 20 h. 30: Orchestre vlsaaess. — 
21 h : La Mascotte (Audran). — 21 b. 48-
Mualque militaire. — 23 1 
te» et musique régionale. — 22 h. 88: 
divers — 23 b.: Orchestre m usait 
23 b. 13: Dame — 0 h. 15: Opérée 

(Wald-
(Adem); 

BRl'XBLLBS («S* kete, U srsr, aSM sa.). 
— 10 h.: Orchestre de genre: siareb* " 
grolse (Racockzy): Autrefola. valse (g 
teuTel), Ouverture de Otralda 
Divertlasemeut grec (Oaubert); 
sur Cocorico (L. Oanne): Chêne nuit (A. 
Bachelet): Air d* La chauve eoiule (Joh 
Strauaa); Johann Strauss Joue, pet 
(Morena). — 1 lh . : Oonoerto pour 
(asgar). — 13 A 10: Owd 
euite (de Bourguignon); Défilé aartara (IA 
Dalmae). — 13 b. 30: «Uratohe* de Baah • * 
Lsverne. — U A 40: Daaeee (Bra)xm*). — 
13 b. 43: Orand Prix autosnobU* dee dut 
heure» k Francorchamp». — 17 b.: Dtsensee: 
Joujou et son petit coq (Oestre* Ojeetll): 
Joujou k la campagne. Trola ixUavtee Ssteîe 
l'arche de Noé — 17 h. r" 
(disques) — 18 b. 10: 1 
prélude (B-"-h-stoko-*-akl). — 
Causerie relig-tuse. — 18 h. 40: 
stations du réaeau d'Btat fratteala. — 88 
h.: Orchestre: Hana, le Joueur d* SUS*, 
opérette de L. Oanne. A l'entracte- dis­
ques Sketch musical de René Dorm. — 
~l h. 30: Orcbeetre Cbaaa Bemue. 

RADIO-LUXEMBOUBO (IJM SaaaTes). — 
7 b. 43: Concert. — 11 b. 80: flnaum — 
12 b. 13: Concert. — 12 h, 30: Oesssert. — i 
13 h.: Musique de danse — 17 A : Con­
certe — 18 b. 40: Tour de Franc* malien 
— 30 b.: Musique légère. — H A : OsaWan: 
Double concerto sn la mineur (Bt-sasa**). 
— 21 h. 43: Concert. — 33 h. 88: agaaMBe 

dane* - 23 h.: Récital de plan* par 

Ha BsJasaa aa* psssaar f « 
•ee.eee pa iake «e caupaa 

de 
Alexandre Zakln 

anOLAND RBGIONAL (881 métis* 1). — 
1« b. 30: Sextette: Sérénad* (Wldor); L* 
flirt (Chamlnade): Rér* ilesaillll (Fr 
Liszt); Saragoaae. tango (Merttle Obalde); 
Berceuse (Brahms); Allegretto de a So­
nate, op. 184 (Schubert); flollla-iig i sake 
walk (Debuaay); Bute* de vases* tAeh. 
Brahms). - 17 A : BéeltaJ d* casant, aar 
F. Tltterton. ténor. — 17 A 88: Massial 
légère - 33 A 88: Bptlogu*. 

«ATIONAL (Oavaatty) <1AB8 i s l a u ] «a-
10 h. 33: Servie* —•ig-,-»uïï — 18 A 80: 
Orchestre — 13 b. 30: Piano. — )< b 
Quintette B. Crook. Concert — ta b . : B. 
Fini et son orcbeetre de tango. — 18 k • 
Oramopboue. — 18 h. 30 
pour le* enfant» — 17 
l'orgue — 17 A 1 

Shakespeare. — 18 b. 18: fessai i 

80 h 
- 18 A 88: ssarvas* 

Appel pour la basane 
— 81 A 18: ~ 

elque. — 31 A 88: A 
cbeetre Orchestre -

graciei.se
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